
L ' A V E N I R P I S R O U B A I X T O U R C Q I N Q 
Bûvier-î-splerre répliqua au garde dt» 

i rad»c Ion de h eomm nioa, modifiés par ta 
miaa aux voix al adoptée. 

femmes syndiquées 
IL Maurice Fsure déposa 'a disposition ali

tants : 
• La loi tu- le« syndical* urofeae ion nais eal 

applicable aux feminsi» ayuliqaè<as. • 
U. A. l*oon rapporteur. — indisposition 

M. I* jard» daa Soeaux t 

i .'a mandement da II. Maurice F-ure n'est 
prise an considération. 

Le retrait de l 'urgence 
U le prétddent TJ mettre a n voix l'eues J 

de la M. 
M. le 

nfle.t 
apportas au uni* pm 
aat résulté q -a l'ensemble de la Ici it i aaoïn d'ë 

I a Commission s'associa à U demande da 

«t r e t i r é e p . r 4 1 3 

Conte délit 
a sésac* est levée i 

La Chambra a repria aujourd'hui 1« duc is< 
ter laa eyndleata profeaaionnela q n a sou 
Jeudi da ai violants onges. La commission a pi 
qu'un entracte de troi* joura ê ait nécessaire r 
lui ptra-etlre d'élaborer u 

i ..'e se caimer. Durant ce 
isme U on- poussé comme.). 
une pluie d'orage, maie în » 

tevtè. celui de M. noubas. 
te eut i peu prés identique o 

surexcités 

deux, tarage; Ln commission, elle, [>rô: 
phea adiilîoioeli destinée i 
reuses, moins impératives, les dépositions d* l'a 
mandement GiiLlemm. £:le faisait en somme, ui 
pas dans la vais de eoncilialion et la Ohaaibn 
a été tout heureuse de pouvoir, a sjn tour, té LOI 
(ruer non libéralisme. A vrai dire on a'itait un pei 
emb>i:é l'autre jour et l'intervention du Pràeidan 
du Conseil avait dé.'erminA beaucoup de députe: 
A voler l'amendement Gaillemm qii, plus tan 
J'svaisat regretté. 

Ceux-ci suraient certainement volé aujourd'bu 
«Q sans contraire si les républicains avancé? 
avaient dépoté soit un paragraphe annulant 
calai volé jeudi, soit une motion tendant au 
rejet e l'urgeic*. 

le texte transactionnel présenté par U commis-
•ion a eu pour effet d'empêcher . e mouvement de 
i&eeule et, si l'on a dû pointer sur la seconde 
partie, c'est uniquement parce que les secrétaires 
ont trouvé dans Isa urnes un nombre de bulletins 
missent ua peu exagéra. Le chiffre iéal faisait, 
en effet, rassortir une majorité de 4ô soif-

Visant l'entrée dans les syndicats des mineur* qui 
n'exercent plus la profession, M. Gmllemtn a 
essaye de faire adopter un amendement analogue 
* celui de l'autre jour mais, cette fois la Chambre 
lai a résisté. La commission s'était prononcée 
autre lui et le gouvernement s'était prudemment 
abstenu. Las derniers articles ayant été votés 
après une discussion assez confuse i) ne restait 
plus qu'à procéder au scrutin aur l'ensemble, lora-
qua M. le comte de Mua a réusai à t lira pronon
cer le rerait da l'urgence. 

M. Bibot préatdeal da Is commission aval' 
opiné du bonnat. Le fait a*t qu'apréi tous las re
maniements qu'il a subis, après tous les paragra
phes additionnels qu'on y a introduite au cours d1. 
celi.ii public, le texte de 1a loi est devenu passai•-
blement incubèrent. Le retrait de l'urgence va per
mettre à la commission de le remanier et de j ré 
sec 1er Ion delà seconde lecture un projet qu du 
moins ne sera pas dépourvu da sens commun. 

SÉNAT 
La séanre est ouverte é 9 heures sous la prés 

dence de U. Cuallemel-Lseour. 

Los pontonniers 
Le Sénat adopte la loi supprimant les deux-

régiment* de pontonnierf. 

L'enseignement musulman 
Puis le Sénat repren-1 la discussion aur l'enseU 

gnemsni ; Combes prennent 
pte l'ordre du jour 

LeSéoat approuvant en principe le l'éveloppe-
~ et renvoyant l'étude au goa-

importants question, passe A 

L'.MTii.'e Corné' us lîtrz 
e n C O U P «l 'AnmlMes* 
Paris. (8 juin — C'ait d.ns le .ourunl de 

la prochaine session da la cour d'assises de 
la Soins que viendra l'affaire Cornélius 
H*rx. 

Il « t d prévoir qte U malade di Bonroe-
rnoutti B'abUi-odr* de venir oomru altre, 
mai* aa po.at de vue de la condamnation 
pécuniaire, il n'échappera pas au résultat du 
vwrdlcl «lien lu qu'une mai') mise sur se* 
biens 4 Puis* est déjà préparée. 

En même tam»8 on peut dire que du mémo 
coup aeront rô iu tes A néant les supposition* 
de coatl'enre qui étaient formulées A l'a-
dies-.edu goavBcriHuj nt français relativement 

du 

I s [fi*illesdulieulen3iil Scliitaelrr 

Val de G âce. 
Lea honneurs <Ma ent rendue par lu 

pagn^ du 1er ba'.a lloa du 4e ré^im 

r, officiera et sold its MiLataieat 
& la tr ste céréraon e 

An p flinier rang : le a^n^ral Siu-e er ; le 
capitaine Laclss% représentant le général 
Mercier ; le lieutenant o'ooei delà Butide, 
représentant le général Edoa ; U$ géa r.iux 
Baillid Pt S*iganbo*. 

L» ÏDÏTB, 1* teeur et te frère d't 1 ta'eaant 
Sch ffm-cher 'tai'Ut présenta. 

A •) dehors, foule éoorm*. 
L^corpi a été transporté à la gare Moni-

i»an:8S8-. l'inhumation devant é t é felte à 
Auray (Morbihan), j-ays de Mme SonifftDR-1 

Devant le c-ircuei'.'e colonel du la de lgue 
a prononcé quelques paroles étnuei. 

Paris 18. — Par décision ministérielle, \e 
g^niral Eion est m s en dispon bihtô jusqu'à i 
ta fin de l'enquôle^ 

Un vieux soldat de 126 ans ; 
Paris, IShiln. — M. PWre Richard, dé-, àaVi 

puté de la S-inft, vient le fa r* une démarche ' :* 
iprée du Président delà R-ipub'iqua et dS PÏÏ 

Ces jaunes «ervelles ont adreeaa une lett'f 
anx élu liint-i de l'Ela , les invitas! i fonuu 
1er un bl&me & l'a liesse da celai de leur ca 
nvarade, s'élaot rendu coupable d'un pareil 
m toque d'égard vis à-vis de la asiate • 
orthodoxe [acuité. 

Naturellement, nos jeunet camarades de 
l'Etat se «ont contentés de hausser las épi 
les i une pareille requête. Ils seraient même 
fondés a formuler une protestation recon-
veottonnalle car il parait que U corbeau dé 
lérfué, corbeau d'uae éducation négligée, n'a 
pas cessé d interrompre le discours ministériel 
par des coassements irrespectueux; et qu'ei 
fin de compte, il a déshonoré le sommet d'ut 
ebapeati de professeur par ua dépôt tnssi ia 
teuj;.e8t f qu odoriférant. 

Le profesoeut n a i i m dit et • pris les frai 
de benzine t-1 de coup de fer a en charge. 

Cotte dtflcrêtion en présence d'un préju 'ice 
m-t.1! toi devrait bt-a servir d exemple s 
jeunes êtudinate de la catho qui na as pi 
gn nt que d'un préjudice moral. 

Et encore ce dernier appartient-Il nu ( 
ma ne da Vauleville. 

«.-L.-P 

Chronique du Sport 
VELOCIPEDIE 

D e l . l l l * * S a l t i t V i u f t a d 

. dont il prendra la dTection, 
'- \). rVieher, décédé. 

» des -Môdard, pas-e é la rafflnene de 

I « M M » H * I M. Nicoia, d» pciuioa d'un pensionnaire de l'OmieM chaio, lac 
Savn. 

M.NicolaadeSwln, né & Parla le 22 avr 1 
1768, s'engagea ea 17lr8 au 2e régiment da 
hua-ards, avec lequel il fit toutes les campa
gne» iu Consulat et de l'Empire. Chevalier 

la Légion d honneur en 1S09, apr.'B la 
' irt-o-ioier & la 

Samtov, où il profes»a le français teadnnt 
. t où, dit-on, fi vit encore au

jourd'hui molestermnt — âgé de cent vingt 

M. AUairac, p.'U«ioanaire dit volontaire é 
l'asile privé de l'Omni-let. prés Lille, s 
adressé an S^nat un-* pétition dana laqaeil 
il prie iDS'anim^Qt le Sén^ de vouloir bien 
lut faire accorder l'autorisation de quitter 
le territoire français et d'è're reconduit à la 
front'éra d K<paa.n>\ M. de )a Sicotié^e a fnii 
Bnr cette pétition un rapport que nous repro 

t jniiasa-.t de toutes ses facultés in- gi«« 
Si l'objft de la pétition parnit elnuulier, le II 

Arrivée Je l'anarchiste Wennhr J 
Paris, 18 juin. — L'anarchiste Meunier L 

dont le trlbinal de B.>wn-S'reet a prononcé 
récemment l'extradition est arrivé aujour
d'hui é Paris eoas bonne escorte. 

Le départ de Londres a'était effectué hier [ doit être écartée, 
dant le plus grand secret afin d'éviter que les 
compagnons ne profitent de l'occasion pour 

use isges d'une ésr.t 

Evidemment, le petit 
comptflds ce «d'il écrit. 
On doit 

i une et serrés, vérilabb 

railra devant la i 

Explosion au Camp de Chatons 
Paris, 18 jirn — Auiourd nui & Mourmelon, 

camp de CiiaioQ" pen fant les e x e r c e s é*#-
cole é fen un obus a éclaté, un art Te ir a été 

le c >u(i, ain-i que denx crievaux. 
itre deux hommes ont i-télg.-ié ement 

Chronique Locale 
ROUBAIX 
Réunion eu Conseil municipal 

Le Conseil municipal se réunira le Ven
dredi 22 Juin courant, à huit h-urea du soir, 
à l'effet de délibérer sur lea que-t ons portées 
& l'ordre du jour ci-nt>rês: 

Ordre du jour : 
l . Caisse d'Epargne; Conseil des Directe 

ment des Uederzas 

Tordre 
La séance est levée é a heures 40 e 

Las fêt«s anniversaires de Caen ont donné 
îu a un incfdent réjouissant et qui parait 

indigner fort les étudiants de la Faculté ca-
th• ilique de Lille. 

Il paraît qu'au cours de la soirée de gala 
li a en lieu le 2 juin, un facétieux étudiant 

des facultés de l'Etat a présenté an ministre 
un corbeau très crochu de bec et portant an 
cou une pancarte avec ces mots: s Délégué 
les facultés catholiques de Lille. » 

Naturellement le ministre a beaucoup ri de 
cette exhibition et avec lui les personnages 
de 1 Université qui l'accompagnaient. 

C'était assez innocent et cette f seéUe ano
dine qui ne manquait point de sel, n'aurait 
ea qu'an succè* de circonstance sans lende
main, si les étudiants de la faculté catholi
que de Lille ne s'étaient avinés qu'il y avait 
iénne grave injure «t nne atteinte portée é 
la dignité de leurs professeurs. 

S. Hospice• 
' - nieipat 

t de l«yt. 
id'm , avis da Coi 

appliqués 
letion de 1' 

l'écUirage. afMres Hsnnart. Lepoutrs et Dlilies 
demande d'autorisation de plaider. 

5. Ha'les Centrais* ; utilisaLon d? 

N'estant ; indemni 
pi 

Gnlte ee'holique, indemni'é de logement 
enrés, réclamation du cun.ail de fabrique de la 
paroisse St-Joseph 

8. Fournitures ds pour les disMbu-

10. Servies municipal des Leux ; pose de la 
conduite le L'IHWX), rupture d'un tuyau, indem
nités dues pour les dommages causés S MIC. LJT-
thois, D imoriier et Desrou^ssui. 

11. id . dépenses deohrrbon en 1899; crédit 

'«onoel. réeefti 

18. id ; club Pidettrt, demande d* sab

la. Cslsse dss écoles; butget supplémentaire 4a 
8'4, avi» du Conseil municipal 
15. Secoure «t subsides , congrès de l'Indastri* 

jxttleé Usnctisiisr (Angleterre), envoi de délé-
oés. 

; efïs s d'habillement et de cj:fTm» du 
Mi renoureUement désuni* 

Uble 
. ,-iumé Lecomie Alas.nare. 

19. Caisse .(«s reirafia^; demind-i présentée par 
veuve Kloriinonil Du' 

'Oran ; projet de 

truellon l'une éc->U de nllea * l'Eus u 
. ; acquisition de t'empUceuisn 

déciarit ou d'uillité publ que. 

n faveur du nommé 
des relra . . 
Kloriiiiond Dul 

r«,-he rus da la B .lance, projet. 
•41. liroupe Molaire de la r .s i 

constructio 
'.'->. Cou» 

• r.edtrint 
lemande ds 

'•it Vuirin 
,; .le .i jil.té. 

vicinal d'intéiê. 

28. Id,; Piuce FaiJhed 

', demande de classe. 

90. Id 

SI id. 
i.iiiiê 

ettsmin 
ncalhn den ctiemin 

s Ilsnrt Ma 
eConlorce', partie «omprlsi 
ta et le quai de Brest, de 

iriemuniciplf, chemin» vie 
;ré..tion des 

.(•'). id. me Dott'Kniea, >ie.nanae Ce elasse-
nenl et de mise • u état de vist.it té présenté•: pir 

36. là.; Voirie urbaine, cession d* terrain à 

d* terrain 4 

lllerlho.i 
ikm-ive 

ÎW, id., rue ColnerCmise eu MM de viabilité, 

i, mise en état ds viabilité, 

:si de visMUïé, 

dsrisb.liié, ié 

place du Commerce, mise en état Je 
"on 

iarquisat, mise ea état deviab 

de .saples.mise en étal de vab.lité, 

d'Uns, mise sa état de vialiblié, ré-

87. td.; Voiri vicinale, l 

'islulité. rù'cpti.'n tii'iiiii les 

: déSni'iivi 
40, id., rue Mus 

éoeptionoènnitivs. 

écsptioâ cèiih.tivi 
li, U., rue Mort 

«pilOL déUQitiVi). 
43. id„ place du 

ihité, réception dèfioiti 
44, id., rue du \iarqi 

né, récsiitiou définitive. 

ê;e,.tion délin.ii.( 

iié, réception Jéûinti 
S*, id., rue Marc S 

ité. réception Jèlïuii 
61. td., rue t 

réception dé tin. 

Seguin, m se en état de v.abl-

61, id.," rue Parmentier, mise en état de viabilité 

d'Alger, mise en étit de viabilité, ré-

dé, ^ ._, 
64. id.. 

d» 

Itûciie. mise en état de vutiilile, 

slrnctioa de la u 

50, Soutiens de f audit, cUaee 1893, avlf du c 

famille, nvliti 
vice sotiiciUnt leur reuv 
famille, «vis du conseil n 

caution déliai 
55, CaoaJ d 

éclualére d 
i. Soutiens 

il municipal. 

R A P P O R T S D B S C O M M I S S I O N S 
l. Compte administratif et compte de gestion ds 

'exercice 18V3. - M. Trannov. 
1 bia. Budget supplémentaire de l'exercise 1894. 

«tont-de-Piété, cjmptes dmla-«tr^tifs 
gMtion de 1893. budget aaopléuieotalre de 

ris du conseil municipil. — M. Wichart. 
4. Hospices, legs ds Mlle Vaudasls, avis d 

at-Sepulere. Siiat-Juispb i 

- M. Coa 

t-Martin, Notre 

tétrsz. 

». n 
9. Crèche» municipales, règlement. — M. Le-

Voirie municipale, raea dt Bavav at Laton-

H. VVichart. 
i Saint-

M, Wich 

classement «t'mia'e eu eut de viabilité. 
r l C n m • 

11. Id.. rue Saint-Louis, claasemeut i 

asNsment e i état de viabil.i. 

mjnls de M. Wagnon. - M. D. Pensât. 
lo. Id., rus Cuveiie, vente d'un tsrraio.dsmande 

de M. Usgnoo. — M, D. Panant. 
16. Id. Quartier du Huila, ai'goaments si ni

vellement de ruts A ouvrir an esècatloo dé l'sogs-
gement da %K mai lHlfcj. - M. Moret. 

17 Id., Cb&leta do uécessité, demande de eonces 

• 148. - M. Bouoaery. 
W, Seeo irs st subsides, t astltutton des Jemss 

aveugles ds Honchm. Is itune Deafrenoes, demsu 
de d« trousseau. — M. Tbérln. 

Réunion des anciens combattants 
do 1870-71 

La réun;on des aneieas combattante de la 
i.>u*rr« 1H7IMH7I, a été Iréa animée, plus de 
300 signât ire» i>onr la pétition é adr*s*r A 
la Chsmbre d -a dépuié- ea vue de la création 
d'une médai le spéc aie ont été do 

Laréunon s'est tenu o^es U. Dilberghe, 
cabaratier, boalevsrd Oambetta. 

Une attaque nocturne 
Dimanche »oic un rjlteoaear, M. Adrien 

Duthoii, 24 ans, demaaradt rue Salnl-.Va-
t in-\ 51, »nirait char lui quaol 11 ree il i 
l'improvtet un vio ent conp de poing amérl--ein i la tête et l'aiTsia-i i coanais-

tel-Di 
Laitenr de cette lAeheagrenlon est connu 

c'est un d s voiaine de Dutholt. il se nommt 
filouardlenaslgae, 35 ans, lattacnenr; Il i 
été écroué nu dépôt central d'où 11 sera dirigé 
sur L'Ile. 

Un accident au peignsge VinohcnACi* 
Un accident a»t survenu hier matin au pe 

gnsge de MM. Vmchon et Cie.rue de 1 Epeal 
un jeune oivrier, Henri Verbecq. 17 aas,d< 
meurant, 5, cour Briet. rue de IaPere*ie était 
occupé & changer la oourroie delà machine 
quand tout A coup il eut la tét) prise. On 
arrêta la machine pr^nqu'austitot et Verbeor 

ade> fut transporté dana 
is«m nt ù M. le docteur 

soiai. 
Il porte de nombreuses rontueions et a le 

rocher fr.ic uré ; après 1* panaemeat il a été 
conduit A Vhdpftal où oa l'a admis d'ur
gence. 

Une pettte grève 
Un p*tit Incident d'atel er eut survenu sa-

me ii chez M. J. B. Lhoest, fabricant de limas 
rue du Ballon. 

Jeudi dernier, il renvoyait deux ouvriers 
LUloift qui entraînèrent cinq de leurs cama-

Ges derniers réclamèrent le renvoi du contre
maître. 

M. Lhoeit ne voulut pas oèder et congédia 
deux grévistes. Les autres, sauf uu qui a re
pris le travail vont être remplacé* égsle-

Arrestation d'un expulsé 
La sa raté a arrêté hier matin un nommé 

Jem Tvsson. 26 ans, travaillant cher. Mme 
veuve Van lamaie, rue d Aima et expulsé da 

Les exploits d'un ivrogne) 
Dimanche matin, vers dix heures, Maxim! 

lien Qose, 35 ans. teinturier demeurant rue 
Pierre-de-Ronbaix, 122, avec Aimée Petit, 32 
ans et ua enfant de 4 mois, rentrait ivre A 

B entôt une querelle surg't entre les amants 
et <3oee «urexcté frappa violemment «a maî
tresse, puW 8>m ar«nt delà palllaaaedu ber
ceau de 1 enfant la porta sur le poêle qai était 

Une famAe épviase sortait du logement 
quand des vo slas att rés par les cria de At-
mèe Pe:it ewÈtètéat dan^ la chambra et étei
gnirent le fen pendant que l'on prévenait la 
police. * 

Gos" qu' avait pris la fa te fnt retrou* A 
'estaminet Ferraille rua Marceau at conduit 

aa dépôt du 3a arrondissement où U a été 

Vagabondage 
La sâreté a arrêté, h er matin denx Indivi

se aans domicile fixe qui rôdaient depuis 
aviron 2 mois aux environ* de la- gara ne 
ivant nue de mendie té. 
Ce sont Jean Vankieckenge, 23 ans et 

Edouard Delsalle, 30 ans. 

CHRONIQUE COLOMBOPHILE 
Costoonrei de Chartreai 

Organisé par M. Parent, cabaratier « au Souve-
ir de Crimée » 1B3, rae de l'Boeule. 
Rés'iiaU. — 1er Vsabout'e 7 p — 3 U i u u 8 p 

- 8 .'.-B. Duvivier l p - 4 B. Dujardln 6 p -
H-luissure l i j - J H . Salem b.a r 4 f - 7 Mot 

.M S p - 8 Wanm I p — 9 Hub. sji 3 p . - 10 
Woodts 1 p - 1 1 SalemblerT p - M FtssbaUe & 

- is Nifn* t v - 14 Dunesasl 1 p - » Four» 
ub p - Il Duhamel 3 p _ „ 
r. Uarrette i p - t«s Marsct a p - 1°» Vew-

vi.sta I P — 30* U bevtvier i p - Uonnsur i l s 
et 2* Daiia - 33s Odhsl 1 p - 34*^De *m 4 p -
3 >a at 3tt) Catretl* 8 f - 37* Gàllis Ta. 1 P - 38* 
Prsuts I p >Be Camille Charles - «Os Dejardia 
•A p - 81» DujsrJli) 5 p - « s CornllU 3 P — 38s 
Vsndevills 1 p - 34* S*lembl«r 3 p -

'• "Ajardla 3 p — 
_ 39a Dsbed* 

41* Modai 4 P - 43e 
48s UekerW l p 

• Tg. 4 ï 
Barton 1 p — 48e i 

44a Dasln. honaeur — 40* 
nonneur — 47* 

. U f H 
61 - Oeeaaar « P 6AV-

l a n a i i p M M si M - Dugardin 6 p 58 - Ds-
lobrv 4 p37 - Gillls 1 p 55 — Dsamaamtsa 3 p 
9 — Deima*ur« I p 80 — Uutn bonnsor 61 — 

.)•lma^ace 3 p 61 - Nltflé 8 p 63 — Dav*lse 3 p 
84 - lUIt a 1 p Ai - Deeruvn* 1 p 06 - 8.lam-
M 3 o 67 - NlfOs M - Mojra/ » o m - VMO-
brv 1 p "» — Dél«i 71 — Leiaoïre 72 •-»**rons. 
•eiuiia-GappetleT».- DeKa» 7» - Wiltart 76 
- kiin i.tt'ssu 77 — Bsrton 7̂  — LeqnennS 79 — 
Mollet 80 — QrooteSl — Unlmasur* a% — Ua* 
«MUS 88 — Bovin 84 — Silembier »» — Lssm-
•aaert 86 — Dasln, henaïur 87 — Six 8*— Dslms-

Distribaliea de* prix Jeudi proehala * huit u*u-

Parsurtaéu msavals BBMSBL le* P|g< 
a t- Maure. pu étra lAsbés dimansb* darnier A 

au'* 9 heures du rnatia. 
Voici la éépesh* : 
Lâché 3t pâmera A 9 heures par vent 3*d. Boom 

lépsrt. Vlsitnek-
L* d i t e j i " n'étaat p«* encore réglé, son* ne 

pouvons doan»-'Isa résultat 
. prtx 

i premier pigeon aat i 

appavUennent 

Qui sait combien la mer contieat d* gonHeed'eau. 
I.e ciel d'étoiles d'or, et les grèves d» subi*T 
On n* connaît n* plus 1* nombre Iscsalculael" 
De cens qui chaque jour, se lavent aa Congo, 
Paul Problème, au Savumier Victor r*;ir*fei-. 

HUKOS ans 16 a» U J i n léM 

VeraesiMto 

Itoubaix, Samedi 71 dép.donl 13 aouv. 
Id. Dlm. 303 

lemnoy — M'y 
m -
6 - 8.780 
1 - 8.100 

Koubals, Samedi 88 r»mbi,arsem. 

lea opérations du mol* d* jn 

Roabaix. par Mal. Alfred Uotté , 

Adolphe Nédonsel at Julsa Delwalus*. - A Wat-
treloa, par MM. J.-B, 
aave, — L Ae*q, pa 
Jsan-tJspUâH* Crueq. 

ivoir le* dspéta, ainsi sus 1*9 d«»man 
_ iboursemsots. la* diaaaacnaa A* * A 11 

l*a saaaadla éa 9 A 18 heures 1(4. Le* reml . . 
menU ont lieu, les éimsaebes A II bauree Ipt, I 
samedis A 10 heuiea ira, B Joars après la AsMaaM*. 

VILLE P I ROUBAIX 

Oondltion publias* d#* osaHAre* baxtUe» 

Nosab. daoosU xiioa 
Soi*. . . . 21 1,765 
Laine peigné* 7.4M 800,060-
L«iaM 
BIOUMU . 
Colon. , 

143,933 
30.18* 
58,545 

Phoiegraettio artistttiae Ttrttr II1MMT 
U6. OBANDÏ-RCK. ROUBAII 

p i i m i n i c o m u m n i 
portrwu é a ^ U é , at bombé, pool & franc 

A partir da ti fr. 50 m «loaialna, a . primea 
Portrait, da lnia « eha i > )' iHSIraac. 

la doaja E, «Tac , . [ « 1 776 

b tente u turtii b kw:'. i Bsouix 
11, raa tm TleU-' j « « a l r 

LESCONT18 ûE FRANCE 
P"i M. a » » ) » , LafriUMti'-BMMlan 

Frtfaoa da M. Jnlaa Blmw i* l 'aMdtnU 
KrançalM 

f 
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L'HOMME 
D E I-.A ]VUIT 

DEUXiaMB PARTIE 

I 4 1 d o a l e n r d ' u n P è i * e 
Il était lé, grelotUnt, trempé, l'oreUle 

met, suivant avec un regard plein d'anxu 
et «V t é n * la deecenu de la marée qui oou,-
MMsonlt at qu'il aurait voulu arrêter, an prix 
4a M vie, déseepéront prtsqae, quand tout A 
aonp un cri de detreu* arriva i lai. 

- T A M Û I I . - -
U an Mém* temps, il vit aons lai ae d*> 

LrtUi dans la nsrt qui s* brisait au pied du 
fooster «m* masse qw lui parut tonte sombra 
« n u Ut blancheur de l'éenms. 

Q M jeta A i'aau, saisit dana l'ombre un* 
Bsola qw s'aoerooba A osa vétemen ta, et 11 de-

— C'osA vomet 
Une voix tranaie, étraaf ié* par l'émotion 

et le f « M . «U : ^ ^ 
— C êet mol, Jaà** Marron. 
On ronte, A ce moment, poirier avait reeon-

M la forçat A «a maigreur. A sa hante taille, 

f j ru violent effort 11 1* sortit d* fana, 1* 
pua* m un roeh*r et dit : 

— I l rnntm T 
— L'antre no* suit, ailes à son Mconr». 
fcsAïkf esstra avec la vague dana te ereax 

M rocher, et 11 trouva Auselma qui lnttoit M 
«sMamét ste ae fraya* un P « « f * * «» •*€•• 

UM saueil avant* Il avait saisi Judos lâar-
Jart at te mit bonde ! • * « . . 

" aUéUt: 
8 MM minute A perdrai 

Les trois homme*, son* parler se mirent 
en marche dans la nuit, 

Morforl et Anselme s'étaient bien 
dus. Judas n'avait pas reûéchl qn en chol-

ponr sVninir l'heure de la marée, qui 

._ da laur O'Chot. Ce 
ebot. Ha l'avalent reconnu, devait être 
niveau de la mer, peut-être plus bas qu'elle 

envahirait ai la mer était pleine. 
Ils avaient pensé A cela trop tard, quand 

tout était fixé, arrête... Ils n'en continuèrent 
paa moins leur œuvre de délivrance. A la 
«Trio» de l>ieu t Mai* ils avalent bien failli 
payer de leur vie leur témérité. Déa qi 
roc fnt creusé, d£a qu'ils purent eatrevoli 
lueur du ciel, une vague se précipita dans la 
cachot avant qu'il* eussent pn même essayer 
d* sortir. Heureusement le reflux, «n rame
nant l'eau ea arriére teur donna le tempe de 
reapirer un peu. Ils achevèrent d'abattre le 
pas» da rocher qai restait encore, at quand la 
vagua revint, ils purent ae jeter au devant 
d'elle, la briser da front et gagner A la nag* 
l'extrémité de la caverne, où ils arrivèrent 
meurtris par tas rochers, épneée, étourdis, A 
mniti* morts. Sans Poirier, qni était IA, la* 
guettant, Il eut probable qu'ils n'auraient 
janésia pu sortir. 

Maintenant Us étaient plu* tranquilles. Il* 
splraieot Ils humaient 1* grand air avec 

aa* volupté inouïe, eux qui an avatsnt été 
privés at longtemps. Poirier le* giidalt A tra
vers Us roc* avec un* sagacité inouïe... an* 
sa«*setté ds «aavag*... On eût dit qu'il voyait 
dans la nuit opoqu*. donc la nuit chargée de 
brouillard qui les «aveloppalt. 11* marchal'at 

«n mot..., te eosur or pressé *acor*. op-
4 par la orttito d* voir tant aèchouer, 

•entant te péril partout autour d'eux, dans lea 
mfcara au'ite frol*l*at, dama la BMT qui gron
dait, dans ralr même qni te* ontourait..., 
voyant de* omîtes st do* yeai braqué* par
tout, s'atteudaat A chaque instant A entondra 
te canon, annonçant leur fuites, déchirw lea 
eefaoa numide» d* i'tie... 

Rten da pareil aa a* produis t b*ar*u*o-
~ ' s*** aueMabt* A l'aov 

MMit.ttate farvtnramta 

droit où Higobort les sttondaitavec sabarqua. 
Blgobert, moine placi ie que KOQ camarade 

Poirier, iurait et tempêtait depuis préa d'ans 
heure, ne voyant venir personne. 

Il allait et venait dans oa barque, gai dan
sait sur la vague, an jetant su vent des 
< 'innerres de l>iea » capable de taira frém 
i U* «nttére. 

Quand il aperçut enfin dans les ténèbre* la 
groupe de* fugitifs, il cria d'une voix qui 
tremrdalt d'impatience et d'énervement ; 

— C'est voua f 
— Ont, répondit Poirier. 
— Cent pas malheureuxI Je commençai* i 

avoir le mal da mer. C* que ça danse dans 
cette cambuse I Sans compter qa* nous ris
quions bientôt d* roster A see. 

— Toat va bien t demanda Poirier. 
— Tout, excepté moi. 
— Qn'eat-e* qUe tn os, loi 1 
Le forçat fit dune voix dotent* qui fit rire. 

malgré la gravité d* la situation, ae* trois 
camarades. 

— J'ai mal aa cœurl 
— Farceur I murmura Poirier. 
Bt s'adressent aux autres : 
— Alloua, •mberque! 

.J'/*1*!11 f*0 corP- J n d M KMforiat >• 
Jeta dan« le bateau, pendant qu'Anaalnv* Mon
tait d* son er\t(*. 

Quai chanxherd I dit Rfgoberf,, j'ai bien 
qu* ['allais laisser IA m«s côtelette* . 

/'aval* commença A le* numéroter TAchoos 
d* non* tirer de* pattes et plu* vite que es. 

Il avait saisi la* avirons et tachait de sortir 
s barque de la baie. Mais U bateau touchait 

le fond tawiat*u*nt. m fond da ssble aeurau 

Poirier, qui «tait embarqué, fut obligé «la 
sauter A l'eau et de powaar la baron*. 

Ou purn&t a la mattraè M après daa 
• " « t e Inouïs, mate on y parvint enfla* 
i Y 0 ** 1 on nit hors d* 1 an**, «a nàststemer, 
Judna Harfori, qu'un* inquiétoda v*u*it de 
ptundra, dsmsn la : 

— Kt daa vivw*r 
— Wons en foisonnons, AH Blgobert. 

C **t>A-dire que Chevet lui m,m, ^ 1 Bl̂ TÉr 
Mon anrovislonnA qu* nous. • " • » » * • 

— Vou* aves dm p a » ? 

— Du pain, des biscuits. 
— Et de l'eau T 
— Da l'eau de tous les orna.... et du 

gibier. 
— Ne plaisantons pas, 'dit Judaa Marron, 

qui trouvât le moment grave. 
— Je na plaisante pas, dit le forçait.., 

Voyttl 
Et 11 montra à ses compagnons un chisn et 

on chat qu'il ami faits ea route. 
— L* chien du gouverneur I fit—ti an riant. 

On n'a pa* tous les jours des chiens de gou
verneur A mettre sous Is dent. 

— Tous l'avez tué T dit Anselme. 
— Avec ç* que j * me suis gêné. Vous pour

ries faire le* vitrine* d* Potel et Ch*bot et d* 
Chevet, vou* n* trouveriez pas da chien de 
gouverneur A acheter. 

— Toujours rigolo, murmura Poirier, qui 
ramait avec acharnement. 

Pote 11 ajouta : 
— Et 1* chat. Où *s-tu pris le ébat f 
— Il était dana la barque... Il nous atten

dait. C'était un matou qui avait aaaw d* 
l'exlstene* qui s'était d*m*ndé quel gear* de 
snlcld*. 

Judas Marfori interrompit Rlgobert. 
— 8avM-von* où noua allons? demanda-t-il. 
— Aa paa peur f 
— Mai* encore. 
— Non* allons en c* moment tout droit 

s u 111a du Dtebte. 
— Vous an êtes sûr f 
— Absolument, noua y serons avant te 

jour, et comme Mie *st inhabité*, non* pour
rons nous y cacher n «as de poursuite. Pen
dant quelques jours la mer n* strn pa* sur*. 

L'homme n'avait pas achevé qu un gron
dement (ormidabl* dt tressaillir les roshers 
da 1* cflte dont la barqua n'était paa *nooro 

En même tempe il observait le ciel, qui loi 
donnait ausel deu inquiétudes. 

Lavent c'était levé. 
La barqua dansait sur tes flots ép*rda-

ment. 
Ton* les dangers les anviroonaleoL 
Judas Marfori sentait sa vengeance lui 

échapper encore. 
Anselme était plua mort que vif. 
Il n'oasll pas ae rendre compte da tons lea 

périls qu'il courait, de tous te* obstacles qui 
ta drexsa ont encore entra aa tille et lui, 

Poirier ramait,.. te cœur plein d'una belle 
insouciance. 

S'ils étaient r*pris ils seraient mis aux 
fers. Qae lai Importait? Il y avait été btsa 
d'autre* fol' U n'en était pus mort. 

R'rfobert ne perdait rien de sa b*H* ha-
pouveit l'abattre, lut» i Rien 

même l'émouvoir 
U avait tout vu, tout oonnu... passé par 

tontw les épreuve* et toute* le* terreurs, sans 
jamais voir s'altérer sa gaieté. 

homme n'avait du la via qu'A Rlgobert. 
C*lut-cï, voyant que l'affaire prenait eatts 
tournure, st ne voulant pas Aura .complice 
d'un assassinat, avait au an* Inspirât on. 
Pour arrêter le bandit dans sa sanglante be-
SAgae, Il S'était mis I crier ; 

— Sauve qui peut I voilé la police I 
Et le* volaurs, y compris Is chef, s'étaient 

mis A fuir dans tonte* tes directions, laiaeant 
ie pauvre jardinier i moitié aaigné, mais ras-
plrset 

vingt aa* ste travaux foreés, flosadsnl on* la 
anal d* la banda, qui d a n •tait paa A son 
coup d'eaaal et qu'on recherchait depuis long
temps pour d autre* crimea, était condamné 
Antnrt. 

Il y avait déjA plusieurs une** qu* Rlgo
bert était 4 Cayaana, toujours gt l , très dé
brouillard, amusant u s cimarades, bien vu 
de* surveillant* qai riaient d* saa pUtsants-

peret de la gnllîotti 
Ne Une savait ou, ,11 avait passé tout* In 

première partie de *on «xistenoa A Paris, vi
sant d* hasarda «t d'expédients, condamné, 
relâché, px>nr être recondamné qu*lqn*a 
Joars après et ralAohé encore, ayant xubl | 
A vingt ana vingt condamnation*, toujours 
gai, toujours insouciant, juaqu'su jour où, 
mêlé A un* affaire plu* gravs, un votavas 

de travaux força* •a carrier* 

d«tarr*ar. 
n T murmura Judas Marfori. 

. . riant Rlgobert. 
— j * vou* an »nppli*, fit Judas, pris d'un* 

angoissa, n* plaisantez paa t La situation aat 
grave. 

Rlgobert n'avait 'té qn* complice, *t •*• 
on compile* inaonsetent pour ainsi dira. 

S'etnat trouvé daa* te bong* où te cou» 
avait été combiné, nourri, pour non* s*rvtr 
dn mot taabnlqo*, il avait, par forfanUrie, 
par rigolade, aocepU dVn être. H ne doutait 
•<•*. du reste, que ça deviendrait msavals. 
Oadev»HpUter**alem*nt. MelhMfOuaasjsenl, 
no jardin er s'était trouvé IA, pour garder la 
propriété, «t te chef d* la banda avait esnavé 
d* lut foira poastr l* gottt du pain. La panvr* 

Rlgobert c'était, an *ff*t. acqu'tié A mer-
veill* d* »•» mission, «t on l'avatt trouvé au 
tour at d l'Heure fixé*, pcwsaaseur d'us* em-
b*r*miio*. atnon trot loxaaaaa, i n mol as trén 
MlideMdoatlaM)«Atattps*in*de vivre*. 

Mate lueur* a'était pn* A la pi* laettris , 
«ar an moment où Rlgobert ouvrait la boucha 
pour répondre A Jades Marfori qn'tl M pou* 

pa* ***ras4«baf d* rira, aMaunsaons l*a 'rropésber d* 
xtTtes plQ* ssdiiqB**, «A s**ond 

•oup d* canon 01 trssasllllr la soi*, vscant 
d* la mer cette fois. 

Le* q u*tr* forçat* aa i 
- Nuns somm 
- A» «arrteff, 

sa,chasse va Mi***»***;. 
lia flmot tore* ds rame* at sa p*rt(r*nt 

dans 1a nuit. Mas l i tant né da farah pas 
toujours at e'U* n'étalant pas, quand la tour 
as lèverait, loin d* Itte Kryala, •dtenteué 
SsfOtll 

forçat* • • regardèrent. 
nme* perdu* i b*«*T* Marfori 
» , an«*anéaaéil art* s*te*jos*i 
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